
J    ean est veuf depuis cinquante ans. Ins-
tallé à la «  Quiétude du grand âge  », 
une maison de retraite, il attend la 

mort en compagnie de ses souvenirs  : les 
photos de ses parents : les dernières lettres 
que lui avait envoyées sa femme du Pérou 
lors du séjour humanitaire qu’elle y faisait ; 
ses enfants dont il tente de suivre le par-
cours bien qu’ils ne lui disent pas toujours 
tout ; les visites d’Axelle, qu’il a aimée dans 
sa jeunesse et qui a vieilli comme lui.

Il y a le géranium du titre aussi, une plante 
bien vivante, au contraire de lui. Capable 
de produire des feuilles, des bougeons, des 
fleurs, le géranium lui rappelle son passé 
d’horticulteur autant que, en comparaison, 
les défaillances de son corps présent.

Celui-ci semble occuper un territoire de 
plus en plus réduit. Jean n’a d’ailleurs au-
cune envie de quitter sa chambre, malgré 
Axelle qui l’y pousse en lui rapportant les 
ragots de la maison de retraite.

Au fil de ces jours qui pourraient être les 
derniers, Jean mesure surtout combien 

son épouse lui a manqué. Combien elle 
a manqué aux enfants, en particulier à la 
plus jeune des filles qui s’interroge sur son 
avenir et veut quitter un emploi rémunéra-
teur, mais trop casanier pour partir sur les 
traces de sa mère, au Pérou. L’aventure est 
désormais pour les autres...

Pourtant, l’aventure n’est pas absente du 
quotidien. Chaque geste est devenu hé-
roïque, de cet héroïsme simple qui consiste 
à vivre.

Michel Torrekens est loin d’avoir l’âge de 
son personnage. Mais il semble avoir tout 
compris de la manière dont l’organisme 
vous lâche par petits morceaux et dont, 
comme par compensation, pour garder un 
équilibre, l’esprit se raccroche à des mots, 
à des images, à tout ce qui s’est inscrit pro-
fondément dans la mémoire.
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L’aventure d’être senior.


